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L'ALLIANCE NATIONALE

ARMI les sociétés de bienfaisance canadiennes-françaises
et catholiques, l'Alliance Nationale est assurément l'une
des plus belles et des plus florissantes.

Mgr l'archevêque de Montréal lui-même en est le président hono-
raire.

Dimanche dernier, les membres de cette association affirmaient
d'une manière toute spéciale les sentiments religieux dont ils sont
animés en venant, à la cathédrale, mettre sous la protection de Dieu
les travaux de leur cession annuelle, qui a tenu ses séances le même
jour et le lundi suivant dans les salles du Cabinet de Lecture.

Après s'être formés en procession sur le Champ de Mars, les diffé-ients cercles de l'association, aux sons joyeux de plusieurs corps de
musique, se mirent en marche, drapeaux et bannières déployés.

M. le chanoine Racicot les attendait sur la grande place du parvis
pour leur soubaiter la bienvenue.

La messe fut chantée par M. l'abbé Charpentier, chapelain de la
Miséricorde et aumônier de l'Alliance. Sa Grandeur Mgr l'archevêque
assistait au trône entouré de ses chanoines. Le T. R. Père Antoine,
abbé mitré de la Trappo d'Oka, était au chSur. La quête fut faite par
l'honorable juge Loranger, et par MM. lébert, Contant, Pariseau etlenault.

C'est le Rév. Père Hamon, de la compagnie de Jésus, qui a donné
le sermon de circonstance.

Le prédicateur a fait ressortir la noblesse et l'efficacité du rôle
swcial de l'Alliance tant au point do vue moral qu'au point de vue
matériel.

Cette société, en effet., par l'organisation de ses caisses de secours
aux malades et d'assuance sur la vie, encourage les classes ouvrières
àla pratique de l'économie et leur vient en aide dans les circons-
tances les plus pénibles.

Par le choix et le groupement de ses membres, par les relations
amicales et fraternelles établies entre eux, elle leur est une sauve-
garde contre les séductions mauvaises et les entrainements fanestes.

Enfin, en travaillant à conserver intactes nos mceurs, notre langueet nos lois, elle offre un précieux concoura à l'ouvre si nécessaire de
la consolidation des institutions politiques et religieuses.


